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Pour Luc, Thierry et les
bleus il n’y a pas deux
solutions : à Pekin, ce sera
l’Or ou rien ! Pour celà ils
sont à l’EuroTournoi pour
affuter leurs armes une
dernière fois
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EDITO
CONQUÉRANTS 
ET MANDARINS

Tournoi de préparation Olympique,

prélude à de longs moments passés

scotché devant un écran qui ramène

à la maison les images de nos spor-

tifs préférés en plein effort. C’est

bien la première marche dans la

conquête du graal suprême, la

médaille d’or.

Quelle joie, quel luxe que de pouvoir

témoigner aux joueurs notre espoir,

notre affection et notre soutien dans

cette perspective qui rejaillirait sur la

nation et flatterait notre ego de hand-

balleur. Nous sommes tous près à

apporter notre pierre à la construc-

tion de cette ambition qui, à l’inverse

de la grande muraille, n’empêchera

pas les autres de venir, mais cimen-

tera la famille sportive dans la plus

belle et louable des ambitions.

Faisons en sorte, dans le respect

absolu de nos amis invités, de

témoigner bruyamment, chaleureu-

sement notre soutien et notre pré-

sence aux côtés de nos sportifs.

Impulsons et suivons ce mouvement

qui pourrait nous emmener à la vic-

toire. Il n’est point de situation acqui-

se, seuls la volonté, l’âme et le cou-

rage nous feront avancer. Au pays

des Mandarins, l’avenir appartient

aux conquérants !

CC
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JEUDI 24 JUILLET 2008

19h30 FRANCE - EGYPTE

AUJOURD’HUI

La plaquette 
officielle du
T o u r n o i
2008est en
v e n t e  
aux caisses

2€

JEUDI 24 JUILLET 2008

19h30   FRANCE - EGYPTE

VENDREDI 25 JUILLET 2008

19h30   ISLANDE - ESPAGNE

SAMEDI 26 JUILLET 2008

17h00   ESPAGNE - EGYPTE

19h30   FRANCE - ISLANDE

DIMANCHE 27 JUILLET 2008

14h30   ISLANDE - EGYPTE

17h00 FRANCE - ESPAGNE

LE PLATEAU

LE PROGRAMME

ISLANDE

FRANCE

ESPAGNE

EGYPTE
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L’EuroTournoi accueille

pour la troisième olym-

piade consécutive, l’é-

quipe de France pour un

ultime test avant l’envol

vers les Jeux. Si ca

devient une habitude,

c’en est certainement

une très bonne. 

Revenons sur les deux

précédents tournois

“pré-olympiques” de

2000 et 2004 pour voir

comment les français les

ont négociés et quelles

furent leurs prestations à

Sydney et Athènes.

2000

En 2000, c’est la salle

des Malteries à

Schiltigheim qui

accueillait cette 7ème édi-

tion de l’ET avec en lice

la France, l’Allemagne,

la Russie et la Portugal.

Après une entame facile

face aux Portugais (30-

16) les Français se pre-

naient les pieds dans le

tapis face aux allemands

de Marcus Baur (19-21)

devant plus de 2000

spectateurs. Puis ils

décevaient à nouveau

en s’inclinant face aux

Russes (23-26) qui

allaient décrocher l’or en

Australie un mois plus

tard face aux suédois

(28-26). Quand aux

français, ils retrouvaient

les allemands pour s’in-

cliner une nouvelle fois

(22-25) dans le match

pour les places 5 et 6.

Un bien décevant résul-

tat mais qui sera le déto-

nateur de la montée en

puissance des “cos-

tauds” qui remporteront

moins de 4 mois plus

tard le titre mondial à

Paris.

2004
En 2004, Claude Onesta

a remplacé Daniel

Costantini au poste d'en-

traîneur national et cer-

tains “glorieux anciens”

ne sont plus de la partie.

Mais les bleus abordent

ces JO et donc cet 11ème

ET (et donc 2ème pré-

olympique...) avec une

très forte cote malgré un

Euro difficile en Slovénie

(6ème place). Après une

entame facile face aux

egyptiens (25-21), les

bleus montent en puis-

sance face aux hongrois

(28-20) dans un match

ou la défense impres-

sionne tous les observa-

teurs présents. Puis ce

fameux match contre

l’Espagne qui reste à ce

jour le plus haut niveau

jamais vu à Strasbourg

et détient le record de

spectateurs (plus de

5000). Les français l’em-

portent 25 à 23 et se

posent (peut être un peu

vite) en postulant à la

médaille d’or en Grèce.

Au premier tour  sa seule

petite alerte est une

courte victoire (22-21)

sur l’Egypte qu’elle

retrouve dans son grou-

pe en compagnie de la

Hongrie qu’elle domine

(26-23) tout comme l’al-

lemagne (27-22), la

Grèce (29-25) et le

Brésil (31-17). Si l’on

compte l’EuroTournoi, la

France aligne à ce

moment là 8 victoires

assez faciles et se sent

en pleine confiance

avant d’affronter la

Russie que l’on dit peu

en forme et qui a péni-

blement terminé à la 4ème

place de l’autre poule en

perdant 3 matches. 

Et puis.... le bide, la

mouche dans le lait, le

gros bug quoi... et les

russes passent en demie

finale (24-26). Par la

suite les bleus se défe-

ront de l’Espagne (29-

27) et de la Grèce (33-

15) pour finir à la 5ème

place en ayant gagné 7

matches sur 8...

Les Croates remporte-

ront l’Or face aux

Allemands (26-24) alors

que les Russes domine-

ront les Hongrois (28-

26).

MB

HISTOIRE DE JO

Greg Anquetil à l’ET 2004
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PANORAMA

Les 14 Bleus qui tenteront
de décrocher l’or olympique
sont désormais connus !
Pas de surprises et un grou-
pe qui peut être commenté,
analysé mais qui ne prête
guère à la polémique. Reste
maintenant à faire de ce
groupe un vainqueur des
JO, car même si la médaille
est l’objectif annoncé, il est
clair qu’un autre métal que
l’or serait une déception.
Pour terminer la préparation
entamée il y a déjà de
longues semaines, la
France va disputer un
EuroTournoi qui tous les 4
ans enfile son costume de
Tournoi Préparatif
Olympique en laissant au
placard celui d’aoûtien et de
meilleur tournoi européen
de clubs. Alors en juillet et
toujours au Rhénus, et avec
la France, voilà le program-
me de l’ET version 2008. 

Quand on y rajoute
l’Espagne, l’Islande et
l’Egypte, toutes qualifiées
pour les JO de Pékin, autant
dire que le plaisir et le haut
niveau seront bel et bien
présents encore une fois. Le
public ne s’y trompe guère,
lui qui se rue sur les der-
niers billets disponibles pour
assister à la dernière repré-
sentation des Bleus avant
son envol pour la Chine.

L’Egypte redevenue 
reine d’Afrique

Comme en 2004, les
Pharaons vont venir à
Strasbourg pour préparer
leur participation aux Jeux
Olympiques car comme en
2004, l’Egypte est devenue
en janvier dernier cham-
pionne d’Afrique en rempor-
tant la CAN à Luanda en
Angola. Les Egyptiens ont
créé la surprise en prenant
le meilleur en finale de la
CAN sur une Tunisie qui
régnait en maître sur le
continent africain depuis

2005, une petite surprise
mais aussi l’éclosion d’une
nouvelle génération qui
pourrait redonner toutes ses
lettres de noblesses aux
demi-finalistes mondiaux en
2001, eux qui avaient fait
souffrir mille maux aux
Français dans son antre de
Bercy.

Et si cette renaissance a été
possible c’est parce que les
glorieux anciens sont tou-
jours là, Hussein Zaki l’arriè-
re de feu et de charme,
Hassan Yosri le petit stratè-
ge bondissant, Mohammed
Nakib le futur portier du
Paris Handball, les piliers de
cette équipe égyptienne
sont toujours là et bien là.
Mais autour d’eux s’est épa-
nouie une nouvelle généra-
tion, de nouveaux joueurs
avec tout autant de talent.
Toute une génération de
joueurs nés entre 1980 et
1984 qui ont permis à
l’Egypte de reprendre la
main sur la Tunisie qui trus-
tait le leadership africain
depuis quelques saisons.
Jamais simple à jouer
comme peuvent en témoi-
gner les Français qui s’é-
taient incliné face à eux à
Limoges en octobre dernier
avant de prendre sa
revanche à Orléans
quelques jours plus tard. A
l’EuroTournoi les Pharaons
seront en pleine période de
préparation pour essayer de
s’immiscer dans les quarts
de finale des jeux olym-
piques. Il faudra pour cela
prendre le meilleur sur la
Russie, la Corée du Sud ou
l’Islande, l’Allemagne et le
Danemark semblant quand
même hors de portée du
talent des Egyptiens. Autant
dire que pour se préparer à
cette rude tâche l’Egypte
risque de faire dans le soli-
de à Strasbourg, il va falloir
que la France, l’Espagne et
cette même Islande fassent
preuve de talent et d’impli-
cation pour prendre le

meilleur sur les Pharaons
redevenus rois de l’Afrique.

L’Espagne 
éternel favori

Encore une fois
l’EuroTournoi pourra bénéfi-
cier du talent d’une forma-
tion ibérique. Et à l’occasion
de ce tournoi préolympique
c’est la sélection espagnole
qui va venir tâter du bleu, du
viking ou du pharaon. Cela
va se faire sans Arpad
Sterbik et Siareh Rutenka,

fraîchement naturalisés
mais interdits de JO, mais
avec toute la cohorte de
talents qui peuple les
Ciudad Real ; Barcelone,
Valladolid et autre Léon, et
ça fait une sacrée somme
de kilos de talent tout cela.

Installés dans la poule A,
celle de la France,
l’Espagne de Carlos Pastor
va venir à Strasbourg pour
peaufiner ses réglages. Pas
sur que le match contre les
Bleus ne soit pas une légère
partie de poker menteur, car
depuis quelques saisons,
les France – Espagne fleu-
rissent comme le bon pain
chez le boulanger de quar-
tier. Du double affrontement

de l’Euro 2005 en Suisse au
dernier France Espagne au
TQO de Bercy, ces deux
nations commencent à se
connaître sur le bout des
doigts. Souvent amis dans
la vie, parfois complices, les
Français et les Espagnols
n’en oublient pas d’envoyer
du lourd dans leurs chocs.
Pour le moment, la France
possède un petit coup
d’avance sur les Ibères,
mais il ne faut pas se leur-
rer, les Juanin, Iker Romero,
la fratrie Entrerrios, les gar-

diens du temple Barrufet et
Hombrados, et bien d’autres
encore ne sont pas résignés
à accepter la domination tri-
colore. Sauf que prendre le
meilleur sur les  Bleus au
Rhénus ne sera pas forcé-
ment l’objectif… Quitte à
garder un petit coup du père
Carlos, autant le mettre au
chaud et le sortir à Pékin le
16 août prochain, mais
comme l’idée devrait aussi
traverser l’esprit du staff
Français, ce France –
Espagne sera sans doute
l’occasion d’offrir un joli
match débridé au public de
Strasbourg et de se régler
les détails une dernière fois
avant le départ pour la
Chine.

© par François Dasriaux de www.handzone.net

QUEL PLATEAU !
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L’Islande, vaillants
vikings !

Encore une fois l’Islande
s’est qualifiée pour une
compétition majeure, et
encore une fois c’est la
Suède qui a fait les frais de
la vaillance des Islandais.
L’Islande est sans doute la

fédération qui compte le
ratio le plus étonnant entre
son nombre de licenciés et
ses participations aux
championnats majeurs.
Mais le fait est là, l’Islande
fait partie des 12 équipes
masculines qui brigueront
une médaille le mois pro-
chain en Chine.

Pour se faire les Northmen
vont venir à Strasbourg pour
se faire les dents sur deux
des favoris des prochains
JO et sur une Egypte qu’ils
croiseront dans la Poule B
du tour préliminaire.
Toujours menée par un
Olafur Stefansson royal mal-
gré ses problèmes phy-
siques, agitée par un
Gudjun Valur Sigurdsson
feu follet sur le terrain et
buteur génétique hors pair,
protégée par Sigfus
Sigurdsson toujours aussi
monolithique et intimidant
au centre de la défense de
l’Islande. Et si ces trois là
font partie des stars interna-
tionales affirmées, autour
d’eux il y a du beau monde !

De Lori Geirsson à
Alexander Petersson en
passant par Snorri
Gudjonsson à la mène et
Robert Gunnarsson en
pivot, il y a du costaud, du
large, du grand et du lourd à
tous les coins du terrain. Au
point d’être capable de
mettre une correction à
toute les équipes de la dia-
spora handball ! Les Bleus

qui ont encore les stigmates
du match de Magdeburg en
sont témoins. Programmée
pour le samedi, la rencontre
entre les tricolores et les
vikings devraient être un
des sommets de
l’EuroTournoi 2008, entrés
la veille face à l’Espagne qui
sera déjà un gros morceau,
une performance face aux
Bleus mettrait l’Islande en
situation optimale pour ten-
ter un gros coup pendant la
quinzaine chinoise.

La France vers 
son Graal

Double championne du
monde, championne
d’Europe, il ne manque
qu’un titre au handball mas-
culin français pour devenir
l’égal des plus grands parmi
les grands. Même la grande,
la fabuleuse Suède n’a
jamais réussi à décrocher
un titre olympique, les seuls
à avoir conquis les 3 titres
sont la grande Russie et
l’Allemagne, mais pour les

champions du Monde en
titre, le sacre olympique
commence à dater sérieu-
sement puisque datant de
1936… Rejoindre les
Russes, dépasser la Suède
et la Croatie qui elle n’a
jamais été championne
d’Europe, voilà le but ultime
du groupe bleu à Pékin.

Pour se préparer au mieux,
les hommes de Claude
Onesta seront à Strasbourg
en configuration « olym-
pique », la liste devant être
dévoilée le 21. Ultime
phase de réglage,
l’EuroTournoi pourrait per-
mettre aux Bleus de faire le
plein de confiance et de
caler quelques options tac-
tiques intéressantes et
payantes dans le futur. Voir
un Luc Abalo servir de joker
sur une base arrière où le
handball moderne demande
de plus en plus de talent et
d’inventivité que de kilos et
de centimètres, assister à la
renaissance de Cédric
Burdet sous le maillot bleu,

aux envols d’Air France
Narcisse et pour Jérôme
Fernandez, faire passer un
peu de sa frustration barce-
lonaise au dépend d’un Iker
Romero tueur de fluidité
catalane ou de l’efficace
mais laborieux Demetrio
Lozano. Ce sera aussi l’oc-
casion pour le natif de
l’Alsace, un certain Thierry
Omeyer d’affirmer encore

un peu plus sa main mise
face aux Barrufet,
Hombrados et autres Nakib
que le roi des gardiens est
bel et bien issu de la terre
alsacienne.

Tout cela devrait se faire
sans ou avec très peu de
participation pour Michael
Guigou. Quasi indispen-
sable à un sacre olympique,
le Peter Pan héraultais relè-
ve d’une déchirure abdomi-
nale qui a failli le priver des
JO. Mais tout fini pour le
mieux pour l’Aptésien,
même si l’EuroTournoi
devrait peut-être se priver
de son énorme talent, le fait
d’être parmi les quinze qui
s’envoleront vers la Chine
est de nature à rassurer les
pessimistes. Car si la
somme de talents est énor-
me en équipe de France,
« Micha » a prouvé, que ce
soit au TQO ou à Albertville,
que même sur une jambe,
son talent restait indispen-
sable aux plus grandes
conquêtes. Même sans lui

actif sur le tournoi Il en reste
bien assez pour enchanter
les spectateurs du Rhénus.
De l’Abalo, du Karabatic, du
Narcisse, du Fernandez, du
Gille, de l’Omeyer, du
Karaboué et compagnie, 14
joueurs prêts à se lancer à
la conquête de l’immortalité
olympique.

FD
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L’E.T. DERNIER
Les “pipols” de l’édition 2007



L’équipe de France est en stage

à... Europapark ! Eh oui, on peut

aussi préparer les JO en s’amu-

sant. Accompagnés de leurs

familles les bleus prennent un

peu de bon temps avant de se

lancer dans la dernière ligne

droite avant Pekin que sera cet

EuroTournoi “énormissime”.  

A peine revenus de Moscou où

ils ont disputés 3 rencontres

contre la Russie A et B (2 vic-

toires pour une défaite) les

“Experts” comme d’autres

experts les ont nommés, ont

retrouvés leurs petites familles

pour cet interlude dans le plus

grand parc d’attraction d’Europe

après Eurodisney. Sur les pho-

tos fournies par Séverine

Delaunay d’Europapark, on sent

bien la décontraction des bleus,

particulierement sur celle de

l’ATLANTICA SUPERSPLASH

du quartier portugais.
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NOS VOISINS
Traditionnellement , ces dernières
années dans Euromag, nous pré-
sentons les équipes participantes
sous un angle généraliste avec
des articles dont les sources sont
issues d’internet (merci
Wikipédia). C’est complet, infor-
matif et somme toutes assez creux
il faut bien l’avouer.
Cette année, nous avons la
chances d’avoir des équipes natio-
nales dont les pays ont accueilli
des compétitions où certains des
animateurs de l’ET on été en tant
« qu’observateurs ».
C’est sous cet angle que nous
vous présenterons nos invités de
cette année olympique. Un angle
pas toujours complaisant car entre
amis on se doit de tout se dire,
mais un angle qui sent le vécu.
Rappelons que l’Islande à accueilli
les championnat du monde 1995

où les barjot ont signé leur premier
fait de gloire en remportant le titre
devant la Croatie, puis L’Espagne
à accueilli les championnat
d’Europe 1996 où la France a
signé sa plus mauvaise prestation
dans cette épreuve et enfin
l’Egypte a organisé le mondial
1999 où là aussi, la France a «
brillé » puisque cela reste son plus
mauvais classement dans cette
compétition depuis son « éclosion
» en 1992.
Parmi les gens qui participent de
près de ou de loin, beaucoup ou
un peu, en permanence ou ponc-
tuellement, mais toujours avec la
passion du handball, un petit
noyau à, depuis 1994, constitué la
WHT (World handball team –
www.car.fr/wht) qui est un genre
de « club de supporters » de l’é-
quipe de France et qui les suit

dans leurs aventures aux quatre
coins du monde. 
Pour vous parler des pays qui
nous font l’honneur et l’amitié de
nous rendre visite cette année,
nous donnerons la parole à ces «
WHT-istes » que sont Christian
CARL, Alain VOYER, Eric SEYL-
LER, Guy Thomann ou Martin
BURCKLE entre autres.
Nous commencerons demain par
le pays des vaillants pêcheurs :
l’Islande

Les Bleus a EuropaPark

Sur un site bien connu de paris

sportifs en ligne, on trouve de tout,

y compris les matchs de

l’EuroTournoi et les cotes des

équipes engagées. Comme prévu,

la France est grande favorite (mais

est ce un gage de résultat ?) puis-

qu’ils sont cotés à 3.25 contre un.

Voici la liste des douzez engagés.

Si vous voulez gagner de l’argent,

misez sur la chine ou le Brésil....

Plus d’info sur bwin.fr

France 3.25 

Danemark 4.50 

Allemagne 5.50 

Croatie 5.50 

Espagne 8.50 

Pologne 13.00 

Russie 21.00 

Islande 25.00 

Egypte 101.00 

Corée du Sud 201.00 

Chine 301.00 

Brésil 501.00 

LES FRANÇAIS ONT LA COTE



Partenaire de l’ET
depuis toujours


